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PARTIE ADMINISTRATIV E
ORDRES DU JOUR

CONSEIL D'ADMINISTRATION
Séance du 8 Novembre, à 20 h. 30.

1^ Vote pour l ' admission de :
M me Antoinette FISCHER, 6, rue Neuve, Lyon t er , parrains, MM. Beaufort et Pouchet . —

M. René BERTRAND, 37, rue Viala, Lyon, parrains, MM . Lacombe et Brandon . — M. Fernand
GARIN, Brignais, (Rhône), parrains, MM . Bourgeois et Dailly . — M. Gabriel MIZONY, 37, qua i
Gailleton, Lyon 2 e , parrains, MM . Guillemoz et Brandon . — M. Pierre LAROCHE, 9, montée des
Carmes Déchaussés, Lyon, parrains, MM . Guillemoz et Brandon . — M. Pierre MOREL, phar-
macien, Montbrison (Loire), parrains, MM . Guillemoz et Brandon. — M. Louis GRISARD, 63 ,
route de Strasbourg, Caluire (Rhône), parrains, MM . Guillemoz et Brandon . — M. Louis PER -
BAUD, horticulteur, 22, place des Terreaux, Lyon t er, parrains, MM. Guillemoz et Brandon . —
M. Louis GRAISELY, 64, rue Chevreul, Lyon 7 e , parrains, MM. Josserand et Brandon. —
M. É1RIIile MILLON, restaurant, Sermerieu (Isère), parrains, MM. Guillemoz et Brandon . —
M. Jean Rocx, avenue de la Paix, Charbbnnières (Rhône), parrains, MM . Josserand et Brandon.
— Ml l e Marguerite OvISTE,19, route de Frans, Villefranche-sur-Saône (Rhône), parrains, MM . Jos -
serand etBrandon. — M. Marcel PICHENOT, 2, rue Tissot, Lyon 5 e , parrains, MM . Josserand et
Guillemoz . — M. CHENAILLES, pharmacien, Saint-Julien-en-Jarrez (Loire), parrains, MM . Jos-
serand et Guillemoz . — M. Félix FOURRIÈRE, 2, rue d'Austerlitz, Lyon 4 e , parrains, MM . Pou-
chet et Brandon . — M. André SIGNAIRE, rue de la Duchère, Lyon 5 e , parrains, MM. Pouchet
et Guillemoz . — M. Jean BEL, 191, avenue Pressensé, Vénissieux (Rhône), parrains, MM . Bran-
don et Guillemoz . — M. Fernand GERIN, pharmacien, 163, boulevard de la Croix-Rousse, Lyo n
4 e , parrains, MM . Lapra et Maurv . — M . R . DIETNER, 90, rue Servient, Lyon 3 , , parrains, MM . Jos -
serand et Brandon . — M. BAUD, Caisse d'Épargne, Crémieu (Isère), parrains, MM. Josseran d
et Brandon. — M. l'abbé GIGORD, professeur au Collège de la Villette, à La Ravoire (Savoie) ,
parrains, MM. Pouchet et Josserand . — M . Saïd KHACER, professeur E.P .S., 67, rue Chaponnay,
Lyon 3 e, parrains, MM . Guillemoz et Ravinet. — Mne BERNÉ, institutrice, 60, rue de Marseille ,
Lyon 7 e, parrains, MM . Boudet et Brandon . — M. le D r ROSNOBLET, 20, rue Gasparin, Lyon 2e,
parrains, MM. les D" Bonnamour et Massia . — M. Jean GRANJARD, 20, rue Chinard, Lyon 5e ,
parrains, MM. Tourrillon et Mehier . — M. Alexis PIsoN, 23, quai Sarrail, Lyon 6 e , parrains ,
MM. Boudet et Brandon . — M. le D r A . BUCHE, 8, rue de Lorraine, Villeurbanne (Rhône) ,
parrains, MM . D r Bonnamour et Cl . Roux. — M. Aimé FICHET, 27, rue des Remparts-d'Ainay,
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PROCÈS-VERBAUX
des séances d'octobre 1938 .

SECTION BOTANIQUE

Séance du 10 Octobre .
M. QUENEY fait part des herborisations qu'il a faites cet été dans le Queyras et le Briançon -

nais et montre les plantes les plus caractéristiques qu'il a recueillies dans ces régions (sera publié) .
Carlina acanthifolia L . — Nouvelles stations dans la Drôme par G. NÉTIEN . — Au cours d e

nos excursions cette année dans la Drôme, nous tenons à attirer l'attention sur de nouvelle s
stations du Carlina acanthifolia L ., espèce assez fréquente dans ce département si l ' on se rap-
porte au substantiel et remarquable catalogue de notre collègue M . R. Lenoble.

La première de ces stations se trouve à la Bégude de Mazenc au lieu dit a Combemont su r
les pentes marneuses de la colline de Chalembert à 200 mètres d'altitude . Nous avons compté une
centaine de pieds de cette carline . La deuxième a été trouvée à la montagne d'Aleyrac dans le s
peuplements à Pinus syluestris .

En parcourant le catalogue de la Flore lyonnaise de Cariot, on peut constater que cette
carline est mentionnée à Saint-Julien-sur-Bibost (Rhône) . Une récente investigation de cett e
localité par M . Merit a prbuvé que cette espèce n'existait plus . On peut donc la rayer du dépar-
tement du Rhône .

SECTION ENTOMOLOGIQUE

Séance du 19 Octobre .
M. le D r BONNAMOUR présente un exemplaire de Nycteribia vespertilionis Meig. capturé pa r

M. PRIMOT à Arbois (Jura), le 9 juillet, sur une chauve-souris . Ce curieux Diptère de la famille
des Ornithomyiens offre le degré de dégradation la plus complète, formant le passage entre te s
Diptères et les Poux. Sa tête est à peine distincte sous forme d'un petit mamelon implanté sur
le thorax ; il n'a pas d' ailes ni de balanciers ; son corps est aplati, ses pattes, très longues et écar -
tées, lui donnent l'apparence d'une araignée à six pattes . II vit en parasite sur les chauve-souri s
qui en sont parfois couvertes .

M . BATTETTA lit une note sur une belle station de Cicindela fiexuosa Fab. à Bron (Rhône )
(sera publié) et distribue à ceux qui en désirent des exemplaires de cet élégant insecte .

M . AunRAS fait part de ses chasses entomologiques aux Sables-d'Olonne (sera publié) et fait
passer deux boîtes montrant ses captures .

M . TESTOUT présente une série de Lépidoptères provenant de la région de Santa-Catarina
(Brésil), en particulier pour les Notodontides les espèces suivantes : Rosema zelica, R . epigenâ,
R. walkeri, R. thalassima, Dognina belle, Sosxetra grata, Refusa amide, Gisiada quadricolor,
Harpygia rarala, H. simplex, H. repandens, H. roatzi, H. argentea, Colax phocus, Chilaracroesus,
Skaphita salona, Anodonta truncala, Naprepa flexitera, Arhacia meridionalis ; pour les Drepanu-
lides : Perophora hamata ; pour les Liparides : Lobera aglone, Uletheisa ornatrix.

M. le D' E. ROMAN lit une notice nécrologique sur la vie et l'oeuvre scientifique de notr e
regretté collègue E. FALCOZ (sera publié) .

M. BANGE présente de nombreux exemplaires de Chrysochus asclepiadeus Pall . (pretiosus F . )
qu' il a récoltés il y a quelques jours en masse à Albigny (Rhône) sur les bords de la Saôn e
et vivant exclusivement sur le Dompte-venin officinal, Vinceloxicum officinale .

GROUPE DE ROANN E

Séance du 17 Octobre 1938 .
Au début de la séance, M . BERTRAND a rappelé la perte douloureuse qu'a subie notre group e

en la personne de M. Joseph VINDRIER, membre du bureau .
M . LARDE parle de la grotte de Saint-Denis-de-Cabanne (Loire), à 23 kilomètres de Roanne,

supposée fertile en vestiges préhistoriques par M . Quentin Ormezzano (Annales de l'Académie
de Mâcon, 1899). Avec MM. A. Mruy, Fonlupt, père et lits, ingénieurs, Il s'est rendu à deux
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reprises à Saint-Denis-de-Cabanne. Les constatations suivantes ont été faites . La grotte, situé e
à 50 mètres environ de la rivière le Sornin, est creusée dans le calcaire jurassique . L'ouverture
a 8 mètres de haut sur 2 mètres de large. A gauche de l'entrée, à 4 mètres de hauteur, se trouv e
une sorte de loge de 2 m . 50 de hauteur et de 2 m . 20 de diamètre . Cette loge est munie d'un
pilier de 0 m . 70 de diamètre. On peut pénétrer dans la grotte jusqu'à 14 mètres ; l'excavation
doit se continuer beaucoup plus loin ; à cet endroit, il y a onze ans, on a muré à la suite de
l'arrestation d'un malfaiteur qui s'y était réfugié . Une chambre a été déterminée à 8 mètres d e
l'entrée sur la gauche . Elle mesure environ 3 m. x 3 m . avec une hauteur de 3 m . 50, l'ouverture
étant d'un mètre de large . Il semble qu'il y aurait intérêt à fouiller cette grotte . A notre con-
naissance aucune fouille n'a été faite .

Sur la proposition de M . DIEUDONNÉ, il a été décidé, pour procurer quelques ressources à
notre groupe, d'éditer une brochure sur les Champignons, conseils et recettes .

Il a été décidé, en outre, d'organiser l'an prochain, à l'occasion de l'exposition annuelle, u n
concours scolaire de collections d'histoire naturelle ; qui serait ouvert à tous les enfants des éta-
blissements d'enseignement de Roanne âgés de 11 à 17 ans .

PARTIE SCIENTIFIQU E

SECTION BOTANIQUE
La Vigne et le Vin de raisin dans l'ancienne Chine .

Par M. R . WAGNER (de Neuilly) .

L'assertion que les Chinois n'ont pas connu le vin de raisin I , mais seu-
lement le vin de riz, est une de ces erreurs qu'on a le regret de voir tro p
souvent imprimée . Faisons-en justice 2 .

Lorsque Marco Polo, visita la ville de Taï-youen-fou dont il parle sou s
le nom de « Taian-fu », et qu'il dépeint comme belle et grande, on y cul-
tivait la vigne, et le vin y était fabriqué en si grande quantité qu'il suffisai t
pour approvisionner tout le « Cathay » (Chine) . C'était de tout l'empire, l e
seul département qui, alors, produisit du vin de raisin, selon le voyageu r
vénitien. Marco Polo parcourut la Chine de 1274 à 1295, il faut admettr e
qu'à cette époque on y consommait une certaine quantité de vin de raisin .
Notre voyageur raconte que, parfois, lorsque le grand Khan était assis à l a

1. REGEL a émis l'opinion que les V itis vini/era sont le produit hybride et altéré par la cultur e
de deux espèces sauvages, Vitis vulpina et Vitis Labrusca. On sait que des feuilles de vigne on
été trouvées dans les tufs des environs de Montpellier et dans ceux de Meyrargue, en Provence.
D ' après SAPORTA et RENAUD en France, I-IcER, BRAUN et LuwiG en Allemagne, la vigne aurait
vécu en France aux époques tertiaire et quaternaire . Voyez PLANCON, Étude sur les tufs de
Montpellier ; DE SAPORTA, La flore des tufs quaternaires de Provence .

2. Ils ne se soucient pas de faire du vin quoique plusieurs provinces de l ' empire (de Chine )
abondent en vignes, dont on vend la plupart des raisins séchés », MALTE-BRUN, Asie, p . 154 .
Voilà comment un grand géographe peut se tromper. « La Chine est bien moins connue aujour-
d ' hui des Européens en général que dans le dernier siècle (xvIII « ) et l ' on voit les notions le s
plus fausses sur ce pays adoptées par de grands écrivains.. . ' «Nous y placerons aussi Malte-
Brun, aussi ignorant de la Chine que de Paw et aussi déclamateur . « G . PAUTHIER, Chine, p . 4.

A . DE CANDOLLE ne croyait pas que les Chinois aient pu faire du vin avec les vignes de l'Asi e
orientale, il dit : « Si le fruit de ces vignes'de l'Asie orientale avait quelque valeur, les Chinois
auraient bien eu l'idée d'en tirer parti. . . On sait qu'il existe plusieurs vignes spontanées dans
le nord de la Chine, mais je ne puis admettre avec REGEL que la plus analogue à notre vigne, l e
Vitis Amurensis, de Ruprecht, appartienne à notre espèce (Vitis Vinifera L .) . Voyez «l'origin e
des Plantes cultivées « . Le Vitis uini/era a été trouvé sauvage au Tibet, où il croît avec vigueur ;
de CANDOLLE dit qu'on a mentionné sa végétation vigoureuse dans l'ancienne Bactriane, l e
Caboul, le Cachmir et même dans le Badakachan, situé au nord de l'Indou-Kousch.


